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Organe des Catholiques de lan 
gue française du Nord-Ouess. 

Publie chaque semaine, le jeudi, 
les plus récentes. nouvelles du’ dis- 
crier et un résumé de toutes les nûu 
velles du Canada,des Etats-Unis ex 
"dé l'Europe. | 
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seul jourual françaisde la Saskat- 
chewan. 
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* à 
et surtout homme d'œuvres catholiques, qu'il accomplit sans bruië, 


L'anti-christianisme organisé avec plus où moins de ménagemehts temporaires, selon les circonstan- $ 
às 2e S ê ë ace [sans prétention avec cette modestie qui lui gagne j'estime de tous : tek 


ces, selon les résistances. Et ce régime, sous la même poussée, menace 
les quélqnes provinces qui jusqu ei ont échappé au fléau. On les ré- {est l’homme que le Congrès à honoré avec raison d:: tonte sa confianre. 


:. [serve pour là bonne bouchée. | Depuis d2 longues années M. Quennelle est rééln à chaque terme 
_La qu estion | Li Partout j'ai trouvé non seulément dus traces mais des preuves de maire de Wauchope. 
‘ "la conspiration universelle du Mégonnisune ut du Judaïsme, contre le Sous la présidence d'un honnme aussi distingué et si bien au fait 
1 Christianisme. - D des choses de l'Ouest, le Comité Permanent accomplia certainement 
Sco aire Partont elle vise d’abord, . ts logiquement, l'Ecole dn peuple. [une belle et bonne œuvre d'organisation pour les catholiques de lan- 
Partout on commence par la dietäture de l'Etat sur l'Ecole. vue française de la Saskatchewan. 
TT Au fond, Ja question scolaire, ‘c'est “la lutte ponr les âmes entre DRE R. P. HExm DErxas, 


O.M.I., né en 1870 dans Far 
rondissement, de MA} au, 
diocèse de Rodez, France. 
De ISS2 à ISSJ cou 
classique, counmmencé à Wii- 
hau et fini au petit séuni- 
vaire de Rodez puis am 


! . 0 ac 
Nons à avous reçu de notre excellent collaborateur, M. L. Hacault}}, Christianisme et le Maçonnisme . entre la liberté et la tyrannie, 
une inpor tante communication que nous reproduisons ci-dessous eb! etre le droit et l'iniquité.” 
sur laquelle nous appelons l'attention la plus sérieuse de-tons les ne Les hommes d'Etat, les parlementaires, qui ne savent pas cela, ne 
} 
Î 


tholiques. coriprendront j junsis g grand chose à à la question. 


L'auteur par le d'e expérience; les faits qu'il signale sont absolu- C’est ce que j'ai eu l’honneur d'écrire, récemment, avec une liber- 
ment ivrélutables. Que lon y refléchisse, et que, surtout, chacun dans | té audacieuse, à un parlementaire fédéral, qui avait exprimé le désir 
sa sphère, consacre son temps, Son intelligence et son dévonement à | de connaître ion opinion personnelle sur la question à propos du 
éelairer l'opinion publique dans son entourage. |Keex ratin et sur la situation sedlaire en Manitoba, comme:sil n'y 


grand séminaire. 
Le jeune séiminariste sm 


s'attaque à l'âme de vos enfants: les laisserez-vous sans défense ? les! que la mienne, laquelle ne vaut Que par sa franchise et sa sincérité. sentant appelé aux mis- 


I est grand temps de nous organiser pour là bataille. L'ennemni avait pas, à Saint-Boniface, unë hante autorité, autrement éclairée 
livrerez-vous ax bourreaux qui ont juré: de leur enlever et leur reli-; Les hommes d'Etat qui saÿent, inais qni ne veulent pas, ou sions étrancères et à létar 
gion et leur nationalité ? 11 faut nous unir pour fañe triompher la! nusent pas résoudre la question bour le Christianisme, contre le Ma- religieux. entre ehez les 
justice. Que valent les préjugés politiques et les intérêts de parti de- çonnerie, sont: |: Obilats en SOL: il est en 
vant des questions de cette importance ? Que ceux qui comprennent Ou des rénégats du Christidnisme : suite envoyé au Canadx 
déjà la vraie situation la fassent comprendre à leur voisin, Ah si On des traîtres au Christiasisme : pour tinir sus études, il fait 
chacun faisait son devoir individuel, nous ne serions pas à la merci de Ou des conciliateurs épeuréé, sans christianisme qui vaile : sa profession religieuse, en 
sons cos Ponce-Pilate, que la franc-maçonnerie maintient dans les Ou des complices du Maçonhisnie. | 1893, et est ordonné prêtre 
parlements pour faire adopter tont ce qu'elle vent au nom de Ja con- _ _ RE —— en 1893. 
ciliation : Section Nord du Parldr | vice-président, et M. Fabbé C L'année suivante il arvi- 

Voici les considérations qu'inspire à M. Hacauli, la récente trahi- Français de la Sas- | Maillard, secrétaire. ee | ve dans le diocèse de Prin- 
son des députés du parlement au profit de l'action maçonnique duns | _Kkatchewan. Voici les membres que s'est ad- R. P. HENRI DELMAS, OM. ce-Albert: ct est envoyé sur 
la question scolaire . À Ljoint pour le présent le R. P. H. Vice-Président du Comité Permanent An les Réserves Sanvages de 

La question scolaire, 4: y zur il a Pientos, sgnarente ans sjue je e rois |. Comme nous l'avons . annondgi Dehnas.. ML por. la sect tion |. __ Parler Français de la Saskatchewan …… Batuleford eu. compagnie L 
la connaitre. . . , ce | déjà, %e Comité Permanent S est inor A. Ù du Rév. P. Cochin, O.M.I. | 

C'est une question nniverselle. divisé en denx sections pour faci- Membres adjoints En 1898 il part pour la mission de l'Isle à la Cross, d'où 51 a 

- vient deux ans après pour retourner en charge de sa première mis 


Partout où sévit le Maconnisme, qui est l'anti-christinnisine or- lit a 1 Ponrontentt . 
* É ? iter le travail d'organisation Île À s ; Se , ,l eat à à , 
© MM les abbis JB. Jullion, délsion. La, il bâtit église et école sanvage avec le concours des Sœars 


wanisé, il a su mettre en question l'éducation chreti-nne du peuple. …. ane ’ . NE K ; ‘ | f L : 
© BE cout où les chrétiens n’ont pas su, n'ont pas voule, n’ont pu rendre plus efficace, et plus con-|Sc. Hipolpuer NX. Gayné, de Biglde l'Assomption. En 1908 les sanvases vendant jeur terrain. le Père: 
da" € L H h . L È : | s 
Et partout 0 ddl pi LU P ts k pl et. River: F. Bergeron. de St. Denis : Delmas protite de cette circonstances pour placer piusienrs familles 
: l’e B 4 ses dr sa N- 
s'organiser à temps: pour défendre Pueotcu genre, street | L'une soccupera du nord et P. Nicolet, de Carlton: le RP. A. françaises sur cs résirves et fonder une belle paroisse française, à 


berté, ils ont vu ectte liberté, ces droits foulés aux pieds, saer rifiés, ré- l'antre du sud de la Saskatchewan. [F. Auelair. O. M. L., de Duck Lake: | Dens sur la srande Jiene du C.N.R. de Winnipeg à Edmonton. De- 
puis le Jer juillet 1 911. Je RP. Dehmas est en chars de l'école St. M3- 


duits par étapes successives à nn minimum de plus en plus restr eint. 

P : ee Pre P . Les conditions wéographiques de! MM. Louis Schmidt, de St. Louis; | po; de Duck Lak 

La question scolaire, nous l'avons vu naître d'abord en Belgique, . ; el de ick Lake. 
[la province et la disposition des|J. Gédénn Poulin, de Prince- -AI-! 


dès 1854. sous In ponssée des loges, à la suite d’uri conciliabule secret . . ‘ D 4 
‘ po D . - gronpes français exigent cette di-|bert: Alexandre Marleau, de Von- 
de la Maçonnerie nniverselle, proclamant., réclamant la main-nise del? ! Ÿ . . ! : 

; vision du travail. Chaquesection {da : Josué Labrosse, de Marcelin:f 7 _ 
| . ; L. P Voël. de Battletord Calais, France, 11 mars 1873. 

| sera autonome, MAIS l'une et Pau-|L. P. O. Noël, de Battletord. £ls de Jules Maillard. ; ji 
1° . | . . _. - ils de Jules Maillard, journalis- 
Ître travailleront de concert sons} : M. Fabhé P. Nicolet. etie R. P k Je Clé Didier k j 
. . . e, et de Clémence Didier. Ele- 

‘la direction générale des trois off- À. . Auclair, O.M.L, vempliront Se Du #" 

. ue . .…. ve au Collèce ceclésiastique de 
ciers choisis par le Congrès, c’est-|la fonetion de secrétaires-conjoints LS ait 
Fi . . , _ , M. | Montreuil et au Petit Séminaire 
à-dirée, M. Maurice Quennelle, pré- | pour cette section, sous la prési- 


sident_ le R. P. H. Delmas, O.M.L, |dence du R. P. H. Delmas, OM. [PArras— (Cons Classique 6ÿ 
[Philosophie Universitaire)—De 


1892 à 1894, Etudiant aux Fa- 
Le Comité Permanent du cultés Catholiques de Lille (Phi- 


losophie Scolastique et Théo- 


| Parler Français de la logic.) de dans 
È | ! Saskatchewan En 1894 service militaire à M. L'ABBÉ CHS MAILLARD 


St. Omer, comme séminariste.- 
De nouveau étudiant à JP'Uni. Secrétaire du Comité Permanent dw 
£ w elques notes biographiques sur Îles se - ne >Dauplor Franonie 
Nous publions aujourd’ hui quelques notes biographiques sur les versité Catholique de Lille(1395 Parler Français de la Saskatchewan 
membres du Comité Permanent du Parler Français de la Saskatche- 1896.) 
wan. L'on aimera sans doute à faire connaissance avec ceux que le À PArchevéché de St. Boniface, Man. de 1896 à 1898. Lime 
Congrès a honoré de son entière confiance en les choisissant : pour con- diant en théologie à l'Université d'Ottawa de 1898 à 1901. —Ordonaê 
tinuer son œuvre et assurer la réalisation de ses projets d organisation prêtre à St. Nor bert, Man. en mai 1901, remplit Jes fonction de Vi 
M. MAURICE QUENNELLE, né à 417" cadre à dans cote meme paroisse, pendant un an, sous Mer Ritchot, P. 
| Guré à St. Lazare. Man., de 1902 à 1905. Cur [ 
: À. CE 24à uré à "y olseley, de- 
ù £ k TE r-; : u Tr 
Armentières, au nord de la. Fran-; puis 1905. Membre du conseil épiscopal de Régina. 
ce en 1878. Etudes classiques at ) 


cpliège St. Jude à Armentières 
institution dirigée par les RR. PP.: 
Jésuites - “et des prêtres séculiers. : 
A 19 ans à peine, en 1892. :M 
Quennelle partit pour lé Canada, i 
Toù'il'prit.nn homestead'à Cantal, : 
Sask. .En 1896, il achetait des : 
terres : à Grande Clairière, Man. N 

séjourna jusqu ’en. 1901. 
Àccë ‘époque il vint s'établir à Was = M 
Ne :'chope:. Sask.; ‘où il réside depuis. -. ©” 


M. abbé Cns MAILLARD né 
à Montreuil-snr-mer. Pas-de- 


l'Etat sur l'école. 

Mas il fallut attendre pour l'exécution. 

Les trois points principaux du magonnisme étaient : 

lo. L'éducation du peuple, l'enseignement public, doivent relever 
de l'Etat, et par l'Etat asservi, relever de la M açonnerie. 

2%. La bienfaisance publique, ‘officielle, doit entraver la charité 
chrétienne libre. : _. | 

30° La liberté. du culte catholique doit être extirpée, par la con- 
pression de la liberté’ de la chaire, par la destruction de la liberté ile 
l'enseignement chrétien des associations religieuses. 

Notre Programme doit, au besoin, être réalisé par la force. 

Ce progranmeuniversel avait été, au préalable, arrêté hors de 
Belgique, dans un “Convent” des “Suprêmes Conseils” judéo-maçon- 
niques, tenu probablement.à Londres. De cette époque date la campa- 
gne maçonnique universelle par l'Ecole neutre d'Etat, or igine de la 
question scolaire. On commença par la Hollande (1858). | 

Dix ans après (1864) la Maçonnerie préparait, secrètement, en 
Belgique, un programme plus précis, formulé en projet de loi, portant 
aussi sur trois points: _ .s 

T. Absorption de l'Ecole par l'Etat luque ; 

IT. Neutralité scolaire. “Déchristianisation, anti- christianization, 
athéisation par étapes: “ _ LE 

[IL L'Ecole neutre, ‘sans Dicu, rendue obligatoire, a nom: des 
droits de l” Etat; soul maître de l l'Ecole, seul maitre d' école. | 


ILa question scolaire du Manitoba 
Le tout grâbuit, _ VS - , 37 ‘ - 
Quinzé ans après (1879). le projet. secret sortait des loges’ pour 

être imposé. au pays par un. gouvernement sorti lui aussi des loges: 

Son Ministre: de l'Instructron publique, nouveau ministère d’ Etat qui |. 

vait, en"1864 dans: le conciliabule où on l'avait fabri- 

“catholicisme esti un: cüdavre” et que la neutra 


Un commencement de justice 


. M Coldweil, ministre de l'édu- | est détruit. ' 

Jcation. à soumis les ainendements! C’est un commencement de j jus- 
{suivants à son bill voté en deuxiè- ltice, mais bien loin encore da rè- 
me lectnre:. : : glement final. 

| 1: Ecole signifie classe. Ce soulagement est dû à l'ags- 
M AURICE QUENX ELLE + 2 2. Toutes es. commissions. sco- tation, de Québec - et des cathols- 
. v ‘ 

M. Quennélleestl’ un des fondateurs , Président du Comité. Permanent _ tous. ent: fourni Fe âge les qe Ra pe ot Le 
de ce village aujourd’ buitrès pros- ‘du Parler Français de à Saskat- time cependant que c'est le “oR 


ù ler à à Vécole dans leurs districts. 
l'y çonstruisit la première cReWan. de mort du prétendu. règlement Æ 


‘8.En toute école ‘où, il y. aura 
qüargnté enfants catholiques, : ces nal Laurier-Greenway. + 
“Mais ceci” ne. justife. : [pes es 


enfants’ seront'séparés dés autres | 
etauront;ün'maître de leur foi." Communés : d’ ævoir. “sacrifié es 
droits de. la minorité ( du Keewatin 


; présenta la. oi; 
quée, Ro quel le 


: jetée et 8 loi de ne ‘étaient fossoyés. 


pu 


21084 également brülante. en Angleterre, en 
- | père. 
a mai son et: 1: premier magasin général, 8 ‘occupant en même temps ‘du 
is commerce de bois de construction et de machines agricoles. . 
- M Quenvelle est père de deux garçons’ l'un, de 18 mois ct ï' ‘autre 
"À de à mois. Lier 
‘Le ‘Président: du Comité: Pérmanent ‘du Parler Français leon. l8é 
: nait à. fon [ . “toriditions de da e. de l'Ouest. ; ‘il s'est tou-|: 
sociales. spéciälement à |: 
néért avec M. l'abbé Gaire, #2 
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De par le Monde 
Nouvelles du Canada, des États- Unis et de r Europe 


thiques à l'oeuvre d'uu monument 

élevé par la nation à la mémoire 

Convention d'instituteurs à Nas-|de Sir Uieorge- Etienne Cartier. 
katoon 


CANADA 


La convention d'éducation à} Routes provinciales au Mauitoba RONCE 
Saskatoon à rénui environ 500 La. Législatnre tuanjtobuine à 


instituteurs et institutrices de di-{ voté $200,000 pour commencer lé- 


verses parties de Li province. jtublissement de srandes 


# 


Les semaiiles 


provinciales. et d'hnportants sub-! 
sides pour aider be Nord Canadien: 


De fortes inondations dévastent 
les Etats américains du Missouri, 
de Ffllinois et du Kentucky : les 
pertes. de ce chef. vont se chiffrer 
à. des millions de piastres. 


Journal du dinanche 


L'excellent journal 
L Echo du \ 


catholique 
vew Bedford. Mass. ,an- 
qu'il publiera maintenant 
une “dition dominicale sous ie nom | 
de l'Echo du Diuanche. 


bien, c'est la vraie tactique. 


mate © di — 
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LE PA FRIOT E DE L OUEST. 


Combat- l- 
routes | tre le mal par la propagande du 
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Meubles L 


Outils de Ferme | 


Quincaillerie, 


Marchand de Pel leterics. 


son ‘‘Avoeats,: ete. 
. ARGENT: .AÏ, :PRETER 


La saison s'annonce trés favo- 


vable pour les cultivateurs. 
Les semailles sont déjà counmer- 


cs dans plusiours régions de la 


nadieu. 


oumasaine de Montre 


AL €. H Godireex. 


restant, nu éte du a ue toite 


aneluis pro 
diit- 
orité commeconmisaire de Mont- 
réal pour succéaler a M, Wanukiin. 


La population française a nude 


£esité une fois de plus son esprit 


le jastiec eu faveur de la 


rite 


282.1000.906 poriries Boliiies l'OUtes: 
Le genvernerment da la Saskat- 

howan dépenser cette 

pour des routes en TOU2 


Morine 

On annonee la démission dun pré- 
sideut de la Conunissionidenquéete! 
fédérale. 


Déanission do M A. 


L'annexion de LÜugava 

Ce vaste territoire 
à la province de Québec. suis quel 
toutefois La Lopulation de cette! 


a ete 


nouvelle partie serve de buse pour | 
T la représentation tédér ule. Ou crai-! 


gnait évidemment de trop fortitieri 
Pinfineuer francuise. 


Nouveuu Provincial des Jésuitas 


Le Bév. Pore Joseph Carriére. 
jusqu'ici recteur du C'ollège Saint- 
Mau. vient détre nom-! 


NÉ RUpPÉEIeUT Jé- 


Boniface. 
provineut des 


suites du Canada et de FAlaska.! 


Nouveaux juses 


M. Alex. Hagweurt. ancien dép 


té de Winnipes. Gevient jure 
a Gous d'Appel du Manitoba. 
M. Wei Walsh, CR. de 


srx, devient juge de la Cour Su 


(‘ul 


eine Niberta. 
ML Llector C. BR de: 


Juil est nongué juge dn nouveau 


4 


Chauvin. 


Æistriet judiciaire de Labelle. pro: 
winee de Québce. 
Le Manitoba souscrit 
muni Cartier 
Le 
Manitoba. ü 
5000 au Monument Cartier 
Cauadius Ctal, de Halifax, 


SL00 aux intimes fins. La ville de 


au BIONn- 


rouvernenett Roblin, du 
sonccrire 
.etle 


vote. 


Sengaire 


Winuipes promet éculrisent de se 


Antéresset 


s 


NX. SS. Bruchési Langevin. 
:-- Resin. Gauthier Cloutier, Biunault . 


Arasabit lt; Biauard, : Larocau. 


utihiée-, 


SOntHEe 


4 . .. t 
Stonr de vis an grarrot qu'il nous 4j 
HUREXÉ | 


‘de: 


à construire un chemin de ler rac-i : , 
| | Nouveau journal catholique ! 


.. : ‘ : Ï 
cordant Winuipeu à la Hiuue vers 
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Î 


Pas. 


Îla Baie d'Hudson. à Le 


i LE DEVOIR ‘franco-américain) 


Supérieur she K2.O0BLO0G n'éût été 


| . . volent 
ha crève dés uiinetrs, 


créent ueié eeUX qui De 


| 
pas du hrènie neilque fui sur tou- | 


. . . tes des questions et c'est avec plai-; 
Lu journee de N hiunres 


É 
. . sir que nous le vovons remiéttre 
La Chambre des cdépures ou . cs | 
, . Lu au service de l'Eolise et dela cause 
à Prades, Vote un proie de toi ta. . l . } 
bi , Fo LOI nationale sa plume vaillante qu il 
HiSRUT ft pont, fr 7 TENUE . ss s - 

wi . avait laissé tomber à la suite des 
pour es mimenrs. - n L Li . 
inexiricables difficuités. aceumu- 


ç 
conne i 


es en ces derniers temps 468 


Le Piiuec de Guiles à Parts j 
: tou er dela ptissante société mu; 
ftuelle. FÜnion  St-Jean-Baptistel 
d'Amérique. dont il fut durant de} 


e dirigeante. 


il An- 


vient; 


L'hertcier de la couronne. 
le 


ctParriver à 


Prin de Galies, 
il 


erattions 


cleterre 


Paris. où SesL Au 


ë 


longues années l'âme 

Le (franco-twnérieain)| 
porte. entrelacés dans son titre. le 
drapean étoilé et le drapeau du 
iSacré-Curur. svimboles de sa fidéli-| 
eh Russie L 

té à l'idéal! patriotique et religicux. 
les vatho- , . _ 

La réduction "des articles est très! 
ë ; 
soignée ct toute haprégnéc de sè- 


objet d'un seen] et! 


Déeroir 
bout a Fait cordit 


: Perséention contre jes Catholiques ; 


Lu pe FSbetTion contre 


L 
Î 
Liques ne donne pas de répit. 
} 
lfuneux département des eonfes- 


ions étrahuéeres euvoie des circu- | 


ifera du 


nous ui 


bien dans les familles : 
souhaîtons donc ongue 
ivie et brillant succès. 


iluire dont chacune est un nouveau 


de 
iuauguré la! 


jruis au cou. La condamnation 
Mer 


nouvelle 


Ruszkiewiez —_——. 


des évêque con-|La Bienheureuse Jeanne | 
dunués a la prison ou à la destte! d'Arc | 
rution, ‘ ee | 


a 


série 


Î 


ETATS-UNIS 


La canonisation de la grande | 
S'ANNONCE | 


‘bératrice de la Franc. 


comme très prochaine. 
Un prétre, maire d'une ville | 
Un prêtre, M. Pabbé R Dungan.; 
[est élu maire de la ville de Lapeer,. 


© —— 


(La question du Keewa- 
tin 


: Mich.. tr ionmpl int. à plusieurs Gen" 
candidat 


taines de VOIX. 
de QUE 


‘démocrate. Le Di FA Pinker . E ; 
! articles sur la question scoluire du 


Nous continuerons 


cour 


La Nouvelle France et le Mes] 


républicain. concurrent 


styer Cunvdien ont publié de bons 


. Keewatir. à 


, Bel “Xenple d'énergie ut N 
successivement à 
principaux argu- 
{ments qui ont été soutenus pour 
‘la défense de nos droits. 

La question n'est ni morte n 


enterrée. Des la prochaine sussion 


conuaître 
les 


. . . . faire 
La question du divoree vient de 

Ne : nos lecteurs 
bonne solntion 


Yéte vol pe aux. 


L'assemblée ba- 


Hes Philippines 


tiouuie avaiz adopté uue motion | 


i 


eu faveur du divorce ce qui avait. 


jeté Falarme dans le @uupr eatha-: 


‘lus Tâches et les peureux la vér-i 
lront revenir sur le tapis ; qu'ils sei 


|tiennent pour av ertis. 
cGuronnce : 

- : still} + © + mm - 
H 


dique, Or lai campagne énergique! 
menée conêre le divorce pur fes ca- 
:tholiques. vient d'étre 


par un plein succès, car les men 


Exéeutive Juge français 


le bill; 


_bres de Ja Comimission 


,rejetérent, définitivement 


funeste. Ainsi Jes plans sectaires i M.L. A Audet, d'Octawa, 
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Car aujourd'hui, ce qui perd 1 
sociétés ct les ronge à on mourir 
C'est l'ignoraners et ta nuit dans: 


Au jour de son ordination, il 
“choisi Dien pour son partage et il! 


“suit qu'ilen sera récompensé plus, 


ait 


leanadienne, Et la base dde votte a il 
iianec, il lt chorelarit, 
i 


dans l'éualité des 


le épi le, 


RON P EE CONTENT ES PI PRRNI STE ETETE 


deu IX FaCCs, 


DUMOULIN et SAINT-JOSEPH 


Églises, Couvents, Hôpitaux, Etc... 


NE BontTaGe, Man, 


nee 24 f ne, 


Rue DUMOULIN 
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À sent Ja fo. ps . , , . . 
prenne, : Ja tin jeter tous les commisenires dehors par la Ée- ? britannique et nous entrainer dans leur répablie : Riel était profondément cavhalique, et la reli- 
+ : nôtre. à i (pue. . ‘_gion nons recommande la Hidèlité à nos rais. 
Us Mémoires de Louis Schmidt . On dui le laisser aller, et il continua de donnér : De fortes sommes d'argent furent oflertes à Cependant nos délégués se mirent anssitôt que 
ee be ! kes soins médicaux à ceux qui les demandaient. iel, de MéNe que des hommes ct des munitions possible à conférer avec les ministres d'Ottawa 
Reminiscences : ou Au sortir de cette séance archi-comique, le ea D ur repousser les troupes canadiennes, dans le À jui avaient spécialement chargé Sir John Mac- 
cites spécialement pour le “ Patriote de l'Ouest" Me piaine Gay S HI PreSAA de venir aven raconter , PTS ou elle voudraient pénétrer malgré nous dans  fonald et Sir Geo. Cartier pour s'entendre avec 
+ n US ‘ . “ , n . , 
DOS TS SES DS, | tous les détails, et rien ne nons égayal tant que, l LU jtint. | | duc KL: eux, et ils parvinrent. apres plusieurs jours de dé- 
_ : i fais Riel Qint hou, e 1 v as devier SON pepe ‘ 4 : . , 
CHAPITRE Y : {de nonx rappeldr non senlement les sorties de Pile : Le vote nil Rétat ne ent Le UUDAS GEVIET EE Jibération. à obtenir ce que nous avions demandé. 
. re u Vote qui s'était tracée des le cotinencenent. op , nee . . 
L. D Jared, anais la mine ahurie et détontite des graves Sa ot , N tt cée dés : conne NECNENT. De cet arrangrnent sortit lAcie de Manitoba” 
Lpe'r or pe 2er - Sa devise était: Fais ce qne S. udvienne : : TE : 0: : 
- LES TROUBLES DE LA RIVIÈRE ROUGE, comimissnires, î S 66 qe UOIs HOVIORNE UE sanctionné Le 3 mai, et qui devine alors ‘la charte 
58 (927 Venons main enant à deg choses plus sérieuses, : POnrra, Lo, du nos droits, 
CISGS-69-70) | # On a prétendu que c'est à Mgr Taché surtout 


À nos délégués. : 


“que lon doit la conservation de la Rivière Rouge 


; 
è 
ï 
! 
! 


Restait cependant. l'approbation du gouverne- 


{ 
Satile À eurs Riéchat et Scott étaient partis en- . | ment provisotre. 
LR RS 00 , . 
( } Lessi Ê ot des autres érablissements de l'Ouest, Et Mer: . .  . 
és . _ : - | semble quelques i jours av ant le Juge Black.  . ou Un i Aussitôt son arrivée, M Rifchot vint rendre 
BéSmétecins de la colonie, voyant qu'il leur y Lroland disait, à + a deux aus, à l'archevêque de | 
LE : Us apprirentien chemin que les. Qrangistes de À LS … ne  . il compte de sa mission. Je ne sais pas ee cœiétaient 
tit de la clientèle, et doutant ‘ qu il out ses il, | 4 Sr Boniface: Sans Mur Taché. c'est le drapeau 
Li: L'or onto voulaient leur faire un mauvaise parti.les A7, eee … ; . :. devenns le autres délé gués. L'Assemblée Légis- 
‘nes dde dosteur, demandèr ent à Riel de hi étoilé, et non “Union Jack”, que l'on verrait flot. 1 . ‘ à 
ke | lyne hes même lorsqu'ils pr asseraient dans leur vil- | un ! fative avait été convoquéé pour l'entendre, et lors- 
subir nn examen pour rassurer de ses con- ter au-dessus de voire palais, ! ee 4 à =. je ne 2 
hi SL Alors ils change rent de ronde; sur l'avis des au- 5 LE A , . © que cela fut fuit, je proposai (sur l'invitation de 
Knces médienles, "C'est une axagération. Sans doute que Mur Ta- . qe rs 
ke torités fédérales, et passé rent. pa ‘But lo, d'où un ! , Pc, .. Loupe eo et mon’aneien communal, par nn petit billet qu'il me 
28 docteurs Cowan, Bird et © Donne 2). furent ché a dounr des conseils. et qu'ifs ont été Grorités. 
ki ‘agent de la sûreté les escorta jusqu a Ottawa. Mais | . À fé passer sous main) j je-proposai, secondé par Tom 
Kpour faire cette è enquête, et comme Île capi- Mais Sa Grandeur prèchait des convertis. | 
ke 6 Jils: furént : arr êtés ici, cb obligés ‘de subir un procès |  Buib, que les arrangements conclus par nos dé- 
Lo connaissait puit faitement langl ais. il. | | Et croit-on que ée furent ici les premièr os sol + 
ne | ‘sommaire ‘comme complices du. memrtre. de Scott. ! Ü légués étaient approuvés-par l’Assemblée ‘et que 
mm secrétaire de. là commiskion en. même | : «  Jicitations que nous eûmes des Américains t LE 
[ts furent, sans doute exonérés : cet. selà chés bien : . . _ | D: . ii la. colénie. de la, Rivière Rouge entrait dens la 
Ën qu' interprète, car le. docteur Pillard- vie par- a. | Non, non, n'enlevons pas à Riel le mérite. qui. | 
ï . Vite, miñis- laflront demeurait. 2 Le . ‘ ae . ui ‘Confédération: Canadienüe. sous le: non de Provin- | 
ie I français. “ri Un, lui appartient. Cela ne diminue en rien la gloire |! Ce : 
toi | , _ Cette: môutelle. nous jeta daus las plus grande | de Mgr Taché. À. ce-de Manitoba. a te ou su | 
ES nnis ' _ gr ii ii * | 
sairés siégèrent dans! tiné sacs chan- : in indignation ‘etii nous fit présagerle traitément que . - Cette motion fut emportéé. ‘au: “mil jeu “des « ap- 


À |: 
juin maison que ndus fanitionse “an. denxiè- 


:nous aurions x ‘subir } Ans tard de: Ja [part “de ES 


u avait a ang guise 


Et puis, sa eonduite dix-huit mois plus tard, 


si odieusement. trompe. par le gouvernement ca 
nadien, persécuté et-traqué par tout ce qu'il v 


ans: le M anitoba, ne mont t rat 


telle. 


: splaudissements de toute la.salle: : 
lors de l'incursion des Féniens après qu'il cft- ‘été, 


Pus des compli- . 
sr et, des: remerciements bien Sincères: furent 


Dominates, from its commanding situation on two Transcontinental main 


lines and as a terminal point of three branches, all that fertile country lying between L 
Saskatoon, Regina and Moose Jaw, on the East, and Calgary and Edmonton on the | 
West. Its many lines tapping the resources of this vast region and bringing in the 


wealth of the unrivaled Saskatchewan Prairie, filling its granaries and storehouses . > 


to their utmost capacity, can have but one effect: The growth of a large and prospe- 
rous city in a few years. | | : 
It offers an ideal site for a residential city, with an unexcelled climate. ° E 


Buy while lots are cheap, and get the full benefit of the development. \ 
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À DEUX ANS AUX PAYS DES CHAMEAUX 


ROMAN VECU 
PAR 


LE FRANC-TIREUR 
Écrit Spécialement pour le ‘Patriote de l'Ouest” 
SR I I I ES IEEE EN 


DEUXIÈME PARTIE 
Dans le Sahara 
IX 
FAUSSE ALERTE ET COMBAT 
(Suite) 

Il était temps, cinq fusils étaient 
braqués sur lui et sur le camp. Ur 
instant plus tard, le coup partait 
et faisait infalliblement des vic- 
times, 

Qu'était-il donc arrivé... 

Une chose fréquente et facile à 
expliquer: Au milieu du tourbil- 
lon de sable, la sentinelle du ‘petit 
poste, aveuglée, avait tourné le 
dos au vent, puis s'était retournée 
et avait fini par perdre complète- 
ment sa direction. 

Dans le désert, en effet, il arrive 
souvent qu’on 1’a pas d'autre point 
de répère que les étoiles, or, com- 
me nous le savons, cette nuit-là, 
elles étaient entièrement cachées, 

Ayant donc ainsi perdu le nord, 
le tirailleur se trouva .précisément 
faire face au camp, au lieu de lui 
tourner le dos. 

Dans la tempête, il aperçut va- 
guement des formes blanches tout 
près de lui; il prit les tentes pour 
des buraous d'arabes et,..il cria 
aux armes... : 

L’explication suffit à satisfaire 
tout le monde et finit même par 
exciter la verve et les rires du 
convoi. 

. Ce n’était qu'une fausse alerte, 
mais il n’en était pas moins vrai 
qu'il était temps. : 

Il pouvait être à ce moment 
trois heures du matin et malgré 
l’auragan. qui continuait à souffler, 
comme. tôût : le monde était sur 
pied; on résolnt de se mettre en 
route. Nr _ 


Par un temps pérëil on ne Le pou l' 


Les tentes furent pliées à la 
hâte, les chamaux reçurent leur 
chargement et la caravane se mit 
en route dans l'ordre habituel: 
En tête, les disciplinaires entourés 
de leur escorte de tirailleurs, puis 
les spahis et enfin les quelques 
français qui formaient l’arrière- 
garde sous la direction de l’adju- 
dant. 

Pour ne pas en perdre l’habitu- 
de, les “Jeyeux” chantaient. ” 

Les indigènes s’efforçaient de 
waintenir ailumées des cigarettes 
que le tourbillon finissait bientôt 
par leur enlever de la bouche. . 


Après une demi-heure environ 
d'une marche extrêmement fati- 
gante, une clameur s'éleva soudain 
en tête de la colnnne. 

On jurait, on criait, on blas- 
phémait.. 

Le convoi, après un long détour 
fait sur le sable et dans l’obscurité 
la plus absolue était revenu sur 
ses pas et les disciplinaires venaient 
de reconnaitre le puits d’où l’on 
était parti quelques temps aupa- 
ravant. 

_ C'est dégoûtant, c’métier là! 
..On squat pour le roi d’Prus- 
se, la d’dans!. 

—Eh, ladjupète, t'as pas mis 
ton binocle !. | 
* —Tu parles d'un chef de con- 
voi!..bien mon vieux !... 

—-Descend d'ton chameau, eh 
feignant :.. ' 

Et le pauvre sous- officier, abso- 
lument inconscient de la route 
qu'on avait suivie, reçut sans 
broncher les insultes et les rail- 
léries. 


"(A Suivre) 
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Conte Canadien i 
; 


Les Paques d'un vieux réfractaire 


(Suite et fin) 


Au bout d'une demi heure le 
vent prenait des allures de bour- 
rasque. Une pluie mêlée de nei- 
ge tombaient en larges flaques. 
Aux angles de la tourelle ia tem- 
pête entonnait sa plainte lugubre 
qu’e le modulait sur tous les tons. 
Le phre se balançait d’une façon 
alarmante. D’ordinaire,solidement 
amarré sur ses trois ancres, il gar- 
dait une stabilité presque complè- 
te, nécessitée, du reste, par son 
rôle de séimaphore. Mais aujour- 
d'hui le roulis faisait subir à la 
tour des oscillations extrêmement 
dangereuses. Michel s'était blot- 
ti sur son lit, presque incapable 
de se tenir debout. 

Il fallait pourtant allumer les 
fanaux, en signe de détresse et, 
qui sait ? peut-être pour guider le 
Chambly à travers les Crochets, la 
ligne de récifs qui barre l’entrée 
du lac Saint-Pierre. Le vieux 
gardien partit pour sa difficile ex- 
pédition. Au moment où, d’un 
coup d'épaule, il soulevait la porte 
de sa cabine, une vague énorme 
s’effrangeait sur le bord du cha- 
land, venait lui laver la figure et 
g’abattait en paquets d'eau sur le 
plancher intérieur. Michel battit 
un instant en retraite, jetant dans 
la tempête un formidable juron. 
Le vent était alors d’une .violence 
extrême. Il chassait devant lui 
les vagues comme un troupeau de 
monstres marins, les déroulait en 
amas de pierreries, ou rasait leur 
crête et les balayait en poussière 
Rudement ballotté, s’aidant des 
genoux et des mains, le gardien 
atteignit l'escalier de la tour, grim- 
pa péniblement et allume ses feux. 
À travers l'orage il crut distinguer 
uve lumière qui s avançait sur le 
fleuve. Plein d’espoir il redescen- 
dait dans sa cabine, Jorsqu il en- 
tendit v un corps dur qui : talonnait 


bans rouges. Il en arrivait de à é 
tout, de l’Acadie et de Saint-X£ 
las, du bas de la paroisse, des ë 
tites-Terres, du haut d $ . À 
Charles et du rang des Gare. 
Michel en reconnaissait plus : 


lière, se rappela ses enfants dis- 
persés, sa petite Lucile, sa derniè- 
re, pensionnaire au couvent, et sa 
femme qu'il avait tant de fois cha- 
grinéc. Le vieillard, vaincu par le 
remords, l’épuisement et l'émotion, 
sentit qu’il pleurait. 

Tout à coup un éclat sec fit bon- 
dir le bateau. Le phare pencha 
horriblement et glissa au gré des 
vagues. Une chaîne s’était rompue 
dans l’écubier et le vaisseau filait, 
traîinant ses ancres. Michel crut 
que c'était la fin. Cédant à 


vigoureusement la paroi du vais- 
seau. C'était un énorme glaçon 
que la vague poussait sur le pha- 
re. Dans Ja trainée lumineuse 
que projetaient les fanaux. Miche] 
aperçut toute une procession de 
banquises se dirigeant de son côté. 
C'était la glace de la rivière Ni- 
colet que la tempête amenait vers 
Jui. 


“La communion générale,” sed. 


à mi-voix. Une ligne de piéil 


s'étendait maintenant en fac 


couvent, jusqu’à l’église. Les pk 


sionnaires défilaient deux à del 


Lucile était là, sans doute, Lui | 


à len- 
gourdissement qui l’envahissait, il 
perdit connaissance. 


dont le curé payait l'éducation 


Le vieux marin eut froid au 
cœur. Si le poids des banquises 
s'ajoutait aux efforts du vent et 
aux secousses des vagues, les an- 
cres, les chaînes pourraient-elles 
résister ? Un coup de bélier fai- 
sant voler le paravet interrompit 
sa: réflexion. Michel saisit une 
gaffe et entreprit de détourner les 
banquises, Arc-bouté, les che- 
veux au vent, jurant comme un 
damné, le vigeureux vieillard tra- 
vaillait avec rage. Parfois il je- 
tait un œil anxieux vers Ja lumiè- 
re qui longeait la rive du fleuve, 
hésitant à se jeter en pleine tem- 
pête. Elle se hasarda pourtant, 
mais au moment de doubler Ja 
pointe à Pénisse, elle tourna brus 
quement et courut se réfugier der- 
rière un ilot. 


bonñe vieille Marie s’y trou 


Par 
Quand il s’éveilla, plusieurs 
heures après, la tempête avait ces- 
sé. Le plancher de sa cabine était 
tout incliné, mais le phare était 
immobile. Sur la carène ilentendit 
un murmure de vaguettes et crut 
démêler au-dehors le son des elo- 
ches. Secouant ce qu'il croyait un 
rêve, Michél se redressa, finit par 
retrouver l'escalier et monta. Il 
fut aveuglé par la lumière. Ausud 
lisparaissaient les dernières mas- 
ses de nuages. L'air était vif, mais 
léjà le soleil, un vraï soleil de Pâ- 
ques, répandait.partout la chaleur 
# la joie. Le phare, abattu sur le 
Aanc comme un animal blessé, re- 
posait engagé dans un banc de sa. 
ble, sensiblement rapproché de ter- 
re. En face, le village de la Tôte- 
du-Jac qui se pelotonnait sur Je 
côteau, le pensionnat. de briques 
rouges avec ses rangées de châssis 
blanes, le vieux moulin de pieire, 
à mi-côté, accroupi et ronronant, 
le manoir dérobé sous les arbres, 
toute blanche. devant: son: rideau 
de pins noirs, dominant Île paysn: 
ge. . . 
“Les cloches. appelaicué. kes. pa: 
roissiens : ‘ét les. paroissiens aceou- 
raient; “Le long du ri age “les. voi: |: 
tures roulaient bruyamment. sur.l8 | 
sol durer. Les chevaux 


de même, pensant à lui, pri 


pour lui. “J’y vais !” dit-il soud : 


Le canot avait peu d'avarie. 


un instant il était à l'eau etl 


chel avironnait dru, pointant 


sur le clocher. 

Une heure après, sur le 1 
de l'église, c'é était un bourdoile. 
sourd d'abi 


ment universel, 
puis percé d’éclats de voix et} 
rires clairs, dégénétant bientife 


un caquetage indescriptible. D 


cette paroise où tous se con 
sent, tous étaient grands 18 
tous voulaient se dire leur joï 
ce beau. jour de Pâques. Toi | 
coup l'attention des divers s!}} 
pes fut attirée vers un homm 
habits de travail qui gravisi 
la côte. . Le silence se fit presile. 
un malaise- évident se peignit DE 
les figures. Michel atteignait 
les premiers rangs. “Eh bien!à. 
üne voix qui voulait paraître Bi - 
gagée, : tu t'es, fait secouer, 1& 
À ”. On. avait remar( 
ler position du‘phare. Michel s0 
‘poursuivit. son chef 
Quand pi 50 


Michel épuisé, transi de froid, 
baigné jusqu’à la moelle, abandon- 
na Sa gaffe et se laissa rouler au 
fond de sa cabine. Le chaland. se- 
couait ses chaînes avec fureur et 
les coups de massue secs, brotaux, 
se multipliaient au dehors. Le bor- 
dage se déchirait, une voie d'eau 
allait se faire. Le canot, il n'y: ‘fali 
lait pas songer, dans un. temps Pa- 
reil. D'ailleurs Michel était à- bout |: 
de forces et démoralisé." Pour la 
première fois la mort lui äpparut 
bien en face. Mourir: seul, "sans 
prêtre, après dix années d impéni 
tence: cette perspective. réveilla |: 
sa vieille foi ct toutes s les terre: 


" des chos 


tres de RP. H. Dehlinas, 


. | FT ; 
1, + + 
NE MERCHANT HOTEL i|| 
' pe PRINCE-ALBERT + 
PRIE: + 
n ee pe . + 
7. es Le plus modertie et lex mieux instullé de lu. Pro- i 
Hoi dt 4 vince, Cuisine de lèrequalité. Les voyageurs "+ 
Là création. d' TT sont l'ohiet t des ättentidns les plus serupuleuses, ? 
un événement. qu pêñt. passer” hiaperqu aux: yeux dé: hr “altitude De 3 
î +. + 
: ‘rabtai he | 
quais qui n ’en ‘reste. pa oins le prodige par excellence es a chef# E. y: FO LEY. Prop. 1 
Q F La l a Tics +: - + 
Ja terre ant ciel et porpétue Y< Re a chi dans le:monde. , JE Près de la Gare... ou Prix Modérés , 
‘ üi luisse, ç taque Tois, une ii ression sûr- Die 
C'est uti 4 ‘énémentr q s « pr + | us: 2 | 
naturelle profonde, dans Y âne. de CEUX. qui eù sont és \témoïhs,. qui SACRRRARERAA +++ 


doune au nouv el ordonné connue un aveuit- goût du : ‘ciel, une vision 5 

es de la foi qui. rend presque sensible 1 coritact divin du. sa : 

serdoce de Jésus: Christ dus l'âme du nouveau prêtie ét y grave le “| 

souvenir ineffaçable d'émotions qui ne se peuv ent décrire, parce que |: 

+ langage humain est. impuissaüt à traduire dus sentiments tellement : 
au dessus de Br naturé qu ‘elle ne les peut même. concevoir. | 

La première communion est le plus beau jour de lu vie : Ja pro-, 

ssion religiéuse l'est encore : l'ordination et là première niCsse at- 

nt les sommets du. bonheur sur là terre, honhcur que Dieu seul} 

7 il 

at faire goûter à l'âme chrétienne. Le ciél sora tout’ cela avec Ia 

i 
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Lu 
tige 


iQ 
tahilité éternelle de là. récompense. 


Oui. servir Dieu, c’est régnertil nr a vien de vrai,rien de du- ous, 


able hors de it 
Le nouvel élu du Seisueur qui a été consacré prêtre, sume di der- 


nivr. Si que nous disons vrai et que nulle languc et nulle -plunte né 
peuvent décrire les sublimités du saccrdoce catholique. Les ämes' 
grovantés en ON tontefois l'intuition. ct vraiment, une mère chré-; 


rieune ue peut rêver pour son fils de vie plus belle que celle du SEE SAVCrToUs. 


dore, vie toute dévouée au service des Âmes, 
Ce nonvenn prétre, amis lecteurs, ne vous est pas inconnu. Il est: 
Je da grande familie da PAFRIOTE, et plusieurs fois déjà vous'avez pu: F 


ee 


ST. BONIF À 


admirer son talent d'écrivain er ce qui est mieux encore son zdie apos- | 
tolique pour faire pénétrer dans les esprits £t les cwurs, sous une 
fan aimable, de sulutaires et indispensables vérités dans les articles | = 


: ‘ Î 
sigués par LE FRaxC TIREUR.  dévouaient leurs enfants à la mi-; 


Votre voeu, le votre aussi, sera qu'il continue à exercer 6e genre {ère et les voyaient. d'un œil ler- 
dapostolaë devenu si nécessaire de 110$ jours. Lorsque la plume estime. massacre” SOUS leurs Veux. 
une si grande puissance pour le bien. le prêtre a sa place marquée! Atjonrd'hui, où s'expose plus vo- 


JEUDI 11 AVRIL 191? 


4 ; dattes | 


Nous avons l'honneur d'abnoucer à nos clients de Duck” 
Lake ct des environs, et aussi | au public. en général. que 
nous avons déja publié notre ci Léaloguce No. 3, de Printemps 
et d'Eté qui a été envoyé à tous les habitants del augue Îran- 
eaise dans FOnest, dont PONS AXES pu nous procurer les 


Iest dencile F intérêt de tous ceux qui ne J'auraiunt 
pas encore reçu. de Le demander à leur bureau de poste res- 
Dectif, car les marchandises que nous F avons annoncées Ont 
ls meilleur es, oHertes à des prix qui détient toute concurrence. 

Les personnes qui n'auraient pas reçu uoîre catalogue, 
sont prides de nous envover leur adress<e et nous le leurs 


LA MAISON. BLANC 


ACE > MAN. 


a 


La maitre et autrement que 
beaucoup d'autres. et je tiens à la 
| décrite selon l'inspiration que n'a 
LEE la vue du la cérémonie quil 
d'est déroulée devant moi. 


Vanou LLE FRÈRES 
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D'ORNEMENTS. D'ÉGLISE 


96 AVENUE PROVENCHER, ST. BOMIFACE, MAN. 


: ‘BOITE DE POSTE 59 ” TÉLBPHONE Main 8246 


Agents pour le Manitoba et l'Ouest des CLOCHES FRAN- 
. CAISES de la Célèbre Maison G. & F. PACCARD 


Chäsublérie, Bronres. Vaces sacrés, Fleurs. nrtificielles. 
è Statues, Chemins de Croix et Autels de toutes matières 


PHOTOGRAPHIES. DESSINS ET DEVIS SUR DEMANDE 
Tous les articles de cuite catholique à des prix les plus bas 


| POUR — 
CROIX FUNERAIRES 
De Das de cure. du inodèle ci-contre, 


adressez-vous à 


Aïbert LERAVY 


DUCK LAKE 


Conditions très Avantageuses 


Aussi iontments en harbré ct en orauit. 

RÉPARATIONS de tous genres : do- 
vure, peinture, gravrira de monuments, 
etc. etc. 


sur nn champ d'action où il doit continuer à enseigner aux hommes} lontiers à leur voir perce in foi: j C'est une coumunion de TT RSR SRASRRSRSRSS SSSR RSSRSSASRSRSASSSSSSSSASASSS: 


; | 
la vérité divine, qui seule a régénéré le ménde et peut l empécher de ni eur voir manquer le diplôme 


retomber duns les horreurs du paganisme et de la barbarie, On appeile cchi somyer à lenr 
L’ordination Apres la imesse tous les assis- avenir Le mot dit tout. | 
Quand on était chrétien. lave- 


La cérémonie de l'ordination eut [tants recurent la bénédiction dun 
uv est plus! 


Î j Ï ‘ei “étre au ciel: 
lieu le Stunedi Saint. 6 avril. dans }nouvean prétre. ni était au ciel 
la cathédrale de Prince Albert est ici, dans les boutiques, dans les, 
a cathedrale de E :e Albert. 


Bou nombre d'amis, entre au-| | | . he 
O. M1 M. l'abbé Léboucher revint de, boue: et pour arriver on marne 


principal de l'Ecole St Michel, ct Prince Albert sanedi après- anidiisur le crucitix. Jony a plus de 
| : k nde-ichrétiens. car il nv ai plus de foi. 
le R. P. A. F. Auclair, OM. di: pour la première messe du lende ich ét I " 
main, à Ecole St Michel de Duck LS ji v'avait plus de foi, on saurai 
Lake. qu ‘avec tant de chetés on expose 


La première messe néeoces, dans les afiures dans la 


recteur du PATRIOTE, ML Guilkun- 
me Riuu. M. et Minc Réné Barré, | 
“te, étaient venus de Duck Lake! Ta messe commence à 10 rs, 
| par le chant du Peu Creutor dans: MC VOVONS PAS: des Honnnes,: 


pour v assister. On remarquait 


sou due, et où verrait ce que NOUS | 


ét surtout de tout petits de sept à! 
huit ans ituocents enfants qui ue: 
comprennent encore qu'hmparfai- 
tement dans lenr candide juue- 
Fun. Pacte de leur première con. 
cunon. 

C'est le Jeudi-Saint et plus des: 
| trois quarts de la population de!< + 
Montmartre est à attendant Ie: 
finoment de I € ommnunion pour 
faire leurs Pâques. . 

*L “église est pleine de commmu- 
Nr its et de communtuntes de tout 
ve, de sept ans à soixante douze! 
ans et plus. tons pèle-méle. home 
lines et Femmes et enfants. 
Un vieilli d septuagénaire. age- 


Ne 


APRRATRRERRTHAEe 


l 


Bridge River 


Colombie Anglaise 


TERRAINS A FRUITS 


Vons àvez, pensé quelques fois à vous occuper d'industrie 4 
lruitière. Mettez-vous à l'œuvre tout de suite. Le marché du 
monde est ouvert à celui qui cultive des fruits—ceux de la 
bonne espèce sont les fruits aue produisent la Vallée du Fra- 
ser en Colombie Anglaise. Il n'y aura jamais assez de fruits 
pour emcombrer les “marchés de l'Ouest. 

Les profits que l’on peut réaliser pat la culture des fruits 
duns ie centre de la Colombie, sont énormes Un verger de 


Een RENTE +++ 


aussi dans la cathédrale le T. R. P. [lu chapelle de l'Ecole. Le nouveau LOUIS VECILLOT.  [nouillé entre deux petits anges eu!# pommes ou de poires à maturité peut rapporter jusqu'à 41200 
Lacoste, OM... V.G. les RR. PP. {prêtre était assisté à l'autel par le et + 0 —— PRnce deux petites filles de supt| ct 52000 par âcre EN UNE SEULE SAISON Le foin se vend # 
: art © Hair : et huit ans. S40 à 850 la et les ss de terre 
Pascal, Bruck et McCaîfrey, MM.!R. P. A. F. Auclair, O ML, |S’organiser au et Lun de de quarante anentre HT sonne et les pommes de terre rapportent jusqu'à 
. pus + . . . ! - , Te GC QUArante à is € " èn et s4ot açcre., 
es abbés Perquis et Méliniewski, Plusieurs personnes de la vile,: . : nu ; .  . , _. , 
{les a és Perquis € $ Plusieurs pe sonne 78, dessus des partis |Geux de ses enfants, petites filles Je vends des terrains a fruits par lots de 5 à 40 âcres, tout 
| de Prince Albert et une nombreuse! bon nombre d’Indiens de la réser- —_—_—— vêtues de blane. près de Lilloet. et donnant sur des routes, 66 pieds de large 
! sn | : be aut « s s, s arge. 
assistance. ve et tout le personnel de l'École, À Ottawa, la cause des “atholi- | Un père de quarante cinq ans La terre est riche en huinus et ne demande pas absolument 
. . . * o 4 + s ‘ ; T ° < Re) ” ‘ ñ , . , te ve , à . . , T A Q Le ” 
L'ordisation commença à la ; assistaient à fa messe. ques du Keewatin est désormais L°ntre ses deux petits garcons à d'ircigation. Nous vendrons 600 âcres de ces terrains à” $50 
ie : «mvit l'ofthe ss a.) - que s i ‘ {leur remièr u communion. ’acre, du Ler mars au ler avril: les TIiX Scron œ ä 
messe qui suivit l'office du Same-} Le R. P. Cabillon diriger li cho- | perdue ainsi que celle des catho- i LP \ l'acre, du Le ; prix seront augmentés 
‘4 Saint. immédiatement avant. le! j ! n grand- père conc uisant ses + spires cette date. Rappelez-vous que le prix des terrains dans 
| #6 Lun ' rale qui chanta avec âme la messe liques du Manitoba. N Laurier {petite enfants à la, Table Sainte, +1 a Vallée de la Bridge River montent rapidement. L'argent 
chant de l'Evangile. . M1 |solennelle g grégorienne. juvant, de même que . Bordeu, fleur montrant l'eemr. ple et leur Ÿ que vous placez sur une ferme de 5 acres se double chaque année. © 
8. CG. Mgr 0. Charlebois, 0. ML; A l'év angile le R. P. H. ‘Delinas {refusé de prendre en Eden | enseignant comment adorer Dieu, à CONDITIONS: Un cinquième comptant, un cinquième 
nue de Béréniec vicaire A1D0s- e trouvant ceux d'être sur année consécuti ; ce intéré e 
évêque de Bérénice, ed ne OM. L. principal de l'Ecole St leurs revendications les a ren- et se trouvant neureux détre un Ÿ par année consécutive, pendant 4 ans avec intérêt de 77. 
tolivue leewati -ésida lor- moment innocent. comme eux. Ma ba eonvne Abe ces 
ve du Keew DU D H. Li Michel,.prêcha un magnifique ser- ! vovées au gouvernement du Ma-l re. rand'ère auprès de ses £ l'onte correspondance devra être adressé à. Le 
natic assisté nl it ° î Ÿ “ -$ + 
tion, assisté di mon sur la grandeur du sacerdoce | nitobu et à la générosité de it. petites: filles. toutes agenouillées à a+ LEON BAUDAIS, i 
coste. M. l'abhé A. Lebounéher é était | . + 
, Deli OALT et offrit au nouveau, prêtre ses! Robliu. la Sainte Table et recevant au ini- À ua Bec Rte . CE AGENT GÉSÉRAI ? 
ASSISte F as ONU ' . où à E RIVER EC AL 
' sisté du R. P. H. Delin DE félicitations et ses voeux. .… Ce résultar était prévu. C'est le lieu de ses petits enfants le Dieu|+ SULDIVISIOS LAS . D I "… + 
Nous n entrerons pas. duns le née déni de justice qu’en 1896 de l'Eucharistie. + SUPDIVISION LAND UCK 1AARKRE, + 
. 1 : qe Après le messe, Les élèves de L'IE- | Mê ne dé Justice « ! RU LU ges à - À 1245 Albernv St. Vancouver . 
détuil des cérémonies de | ordina-! eten 1905 Mais iv a ‘une dir-; La cérémonie étinit ipression- i 1245 Alberny St. Vancouver. + 
ü , plusieurs’ de nos ‘lecteur cole lureut une tonchante adresse ". _E ,. nante-et-.nombre de personnes se 
oh que plusieurs de nos ‘Icéteurs|, stanc aggravanté Avant l'a! RAR RRRRARORDDORA RSS DARORSSRARAODANADASODADRDDRRDRAR ES 
anmnaissent détt: sans doute. Tou- |* laquelle M. l'abbé Leboucher ré- | CONSLARNCE à ° 1 représentant les scènes des pre-| 
SOULLTS: éja, sans, do .. : 
Les les céré Lu de l'ordinati pondit par un discours plein del vènement de Sir W. Laurier le! miers âges de la Chrétienté, se 
“ qu sin bol ce chant ét coeur, LLadressa ses remerciements gouvernement conservateur fédé-! sentaient venir Îles larmes :anx pinntttttteettttnte rt tree tete tentttte 
sont d'uu symbolisme touchant et. à , . . : . «ndrissem | 
à Dieu d'abord, puis à l'école St|ral an ait eu le courage. pour venir! Veux. pan attendrissement. Le 


| ré : Lrésent répit 


sRetout lorsque l'or dinand $e pDrOs- US L 
l Michel et à son personnel dévoué |au secours des catholiques du Ma 


de religicux et de’ religieuses.’ En nitoba, de présenter une loi remé- 
sollicitant les prières de tous, il! diabri ice que M Laurier fit échoucr.! 
dit qu’ il avait demandé . à à Dieu | dépit du jugement du Conseil ; 


Javant sa première messè u grâce Privé d'Angleterre. | 


terne dans le sañctuaire tandis que 
lévéque invoque °F assistance du 
riel par le chant. des litaniex. des 
tinte. tous comprennent que le 
prêtre est mort au monde ‘et que 
Le ciel va intervenir pour, l'acéom- 
plissement d'un grand prodige. . FA: 


En 1912, conser vateurs et libé- 


de. mourir la veille même du jour}: ' 
raux d'Ottawa se sont lavés les 


joi il dé rait mal célébr er la, sain- 
te imésse. co Mot mains duns le ‘be assin de Pouce-! 


| L late. 


"nest ainsi ‘encore lorsque l'évé . 
"AUX catholiques. maintenant. de: 


“ , . , “ : 

que impose les mains.sut da tête |. * Plusie eurs, cd: vux furent” of 

de l'ordinand, et “lui ‘€ communique, Ports: aù nonveau prêtre, entre au-|". : 

ee -| Se: levér, A s'organiser, en dehors, ? 
tres un :supérbe calice; don de’ M: ? 


Sainte Espr it, avec la: grâce du au dessus ‘de tous les partis. pour! 

stccrdoce tandis ‘ LC sn | Guillaüine. Rioù, ouvrier à TE cole ‘ EE 

ï | prendre gn.mains viriles et {aire : 
ï 


L ompher. Ja. cause de leurs frères; 
u Mânit ba et du Keewatin, sa- | 
utel. de l'opportunis- 
fie e des pat tis' Cêtte cause.est cel-| 

i 


itholiques du Ca! 


{ 


Si y avait plus de-foi 


Re 


j'éansé de la den et 


clise et nous - ne! 
he ni rédiit 


t 


er 


LLO 


[énvieà un saint. ro 


A. Maurice, Président de cette as- 


pard au: Congrès. d'Edmonton pour; 
Le) si possible à à faire disparaître | 


C'était beau, impr essionnant eb 
rouchant: de voir ces tout-petits 
prier. avec une ferveur à donner! 


À. de TRÉMAURAN. 


pm etes 


En el rm ee 


CLUNY, Alta. 


Les Canadiens-Français de no- 
tre petite ville ont entendu l'appel ! 
fait eu faveur du Parler françai ais. 
Ts on compris qu A1 fallait s'unir 
:à tous no$ frères du pays pour. re- 
vendiquer ces droits bien souvent | 
inéconnus par ceux-là même qui} 
: sont chargés de les protéger. 

Aussi: Cest avec beauconp d’ eu- F 
thousiasine. qu ila été proposé par ‘ 


A em gas a conne mn 


sembléè; d'envoyer M: 9. A. Mare, 


it 


ces Judas qui s sont toujours prêts! 


Mein P. JT Fer AM 
ir, ‘J..Boisvert, A.! 
S. Thibeault, ! 


. Pour le. prix 6 des Lots. et les conditions adressez-vous au. repré- 


T4+ 


Duck Lake To nsite Co. 


EN VENTE--:Lots de première 
qualité pour’ Établissements 
de Commerce ‘et ‘pour : Rési- - 
= — ‘ence: ° 


sentant local, ai se fera, un ra. tn. plaisir de : vous montrer les terrains. 


Î 
ATEN 


‘7 


El 
JL 


eee 


Calendrier de la Sémaine 


Peur l'Ouest Canadien 


Dinanché. 14 avril, Quasimoda. 
Lundi, 1%. $. Isidore, érèque. 
Mardi, 16, 5. Benoît Labre. conf. - 
Mercredi, }%, S. Anicét. Pape et 
Jeudi, 1$, $& Robert, abbé, 
Vendredi. 19, & Elphège, Ev. ct mari. 
Samedi, 20. S. Théotime, confesseur. : 
Dimanche. 21 avril, Saint Sépulcre de 
Movre-Seigneur 


marre 


Prince Albert inaugure 
une campagne de 
publicité 

Dne assemblée tres enthousiaste 
des principaux hommes d'affaires 
de Prinee Albert a eu lieu ia se- 
maine dernière. 

La somme de S10,000 x été 
souscrite en nn quart d'heure pour 
ériger une bâtisse d'exposition où 

seraient annoncés, tout le cours de 
l'année, les avantages qu'offrent 
Prince Albert et les régions envi- 
ronunantes. 


Prince. Albert est bien décidé à | noi! 


faire une généreuse réclame pour 
ies différents villages 
rent et ceux-€i à leur tour contri- 
bueront à l'asrandissement 4e la 
ville. Notre région produit le meil- 
leur blé du monde, comime Fa dé- 
montré le conéours international 
de l'autonne dernier. Il nous faut |: 
des milliers «Je nouveaux colons 
pour exploiter toutes les richesses 
de ce fertile pays. 
La campagne de publicité que el 
la ville de Prince-Albert se propo-| 
se de lancer 
l'approbation et l'entouragernent| 
de tous les hoinmes de progrès. | 


activement merite | 


Ce n’est pas un règlement 
finaï | 


Certains journaux conservateurs 
laissent entendre que le bill Cold- 
well constitue un règlement final 
de la question scolaire manitobai-| 
ne. (Cela est absolument faux. 
Ni S. G. Mgr Langevin, ni le Co- 
mité Catholique ne l’acceptent 
comme tel. Hiva tout au plus 
d'amélioration, mais il 
faudra au moins un an pour savoir 
ce que cela vaut pratiquement. 
Les catholiques ne pourront pas 
louer leurs écoles paroïissiales com- 
me ils l’espéraient. 11 faut se Tap- | 
peler qu'a Winnipeg seulement, ils} 
payent S90.000 de taxas aux 6eo-: 
les publiques. 


| 


| 


s 


CA 


un essai 


ml + + ——— 


| 


Chronique 
Locale 


! 


—M. l'abbé A. Leboucher qui! 
devait chanter sa première messe | 
‘ans l'église paroissiale de Duek-| 
Lake le dimanche de Quasimodo, 
æ été appelé pour ce jour-là à la 

: Cathédrale de Prince-Albert, Nous 
aurons l'avantage de l'avoir le di- 
manche snivant, 21 courant, 

—De passage à l'Ecole St. Mi- 
chel, cette semaine, le R. P. La- 


coste et M. l'abbé Bérubé. Ce 
dernier s'occupe activement de 


l'organisation du zr#nd pèlerina- 
ge de l'Ouest à Ste Aune de cl 
pré ; il espère obtemr une rédue | 


billets. 

—L'hôtel Queen's à été vendu 
par MM. Kimber «t Moore à M. 
Juies Marion. 


—On parle de la construction 
prochaine du moulin à farine qui 
devrait certainement donner un 

- grand essor à la ville. Toutefois 
avec un conseil de ville composé 
de la manière que l’on sait, les af- 
_faires resteront stagnantes ; nos 
amis de langue anglaise commen- 
cent à constater : que c’est une ano- 
malie regrettable d’avoir au mi- 
lieu d’une population française des 
conseillers et un secrétaire qui ‘ne 


. peuvent. pas même parler la langue | 
; des. gens au milieu desquels ils vi- 


<: ‘faudrait. éhez les. uns 


qui l’entou-|enré. 


: Ares, les bouilloires, un condensäteur et 


tion eb d'étroitesse ‘d'e esprit. . Que 
Jon fasse an plus tôt l'union et la 


[paix sur ja base’ du respect mu- 


tuel dès : deux populations. sans 
quoi, toute mesure du : progrès est 
vouée à an échec. : 

. Sardinier demandé 

—ON DEMANDE un bon jar- 
dinier. | Salaire très rénumératif. 
S’adresser à H. MITCHELL Duck 
Lake. 


mens ssl} + + 


MOT POUR RIRE 


Dans son sermon, un vieux pré- 
dicateur pas mal distrait avait dit 
en cominentant le nranele de la 
multiplication des pains : 

—N. S. nourrit €e jour là 5 
personnes avec 500,000 pains et 
20.000 poissons. | 

Après la messe, le boulanger de 
l'endroit dit en publie d'un ton 
gouailleur : 

—C'est pas dflicile, un pareil 
miracle. J'en ferais bien autant. 


La chose vint aux oreilles dun 


Le dimanche suivant, il monte 
en chaire et dit: 

Mes frères, dimanche dernier! 
j'ai fait une erreur. N.S 


500.900 personnes ave : 


TS SA 


nourrit | 
5 pains on 


2 poissons. ... 
Et se tournant vers le boular- 


ger qui se cachait derriere nn pi- 
iJier : 


—En ferais-tu autant. toi. sros 


malin ?.. 
— Parfaitement. in sieu l'euré. 
avec les restes de dimanche der- 


nier !... 


A Vendre 
Terrain et hatisse à Duck Lake. 
raisonnable sera acceptée. 
W. H. CROSS, 
Aberdeen. Sask. 


Oifre 


Ville de Duck Lake 


Loi municipale No. 


ATTENDU qu'il a été jugé opportun et 
nécessaire d'ériger un hôcel de ville qui 
comprendra aussi un local pour conserver 
en bon ordre les «ppareils d'incendie. 

Lo valeur des propriétés dans la ville 
sujettes aux taxes est de $216,440 d'après 
le dernier rôle d'évaluation. 

Le montant des débentures dûes par la 
ville est actuellement le $S(M payable en 
versements évaux annuels de $2X) portant 
intérêt de S pour cent. 

EN CONSEQUENCE, la municipalité 
de Duck Lake par le Maire et son Conseil 
décrète ce qui suit : 

lo. (que des débentures soient éinises au 
montant de SG) pour les fins ei-dessus 
mentionnées. 

20. La période de temps sur laquelle 

“étendra lu dette sera de vingt ans. 

30. Le montant des versements à payer 
sera de S3OU et seru puyé avec l'intérêt de 
chaque année. 

do. Le taux de Fintérêt sera de 54 

Avis est par les présentes donné que je 
! certifie que ce qui précède est la vraie co- 
pie d'un projet de loi municipale qui x été 
in senté et pourra être finalement adapté 

at lui -'il obtient l'assentiment des ei- 
Lo: ens,. 

Le vote sur cette loi municipule aura 
Dieu aux bureaux du Conseil, le mercr au 
| premier jour de mai 1912, entre 9 heures d u | 
matin et à heures du soir {temps normal, | 
région des montagnes} et les bulletins se- 
ront comptés iinnédiitement après Ju fer- 
meture du poil, 

F. 


S 


HOPWOOD, 
Oflicier-rapporteur 


Ville de Duck Lake 


Loi municipale No. 


ATTENDU que le Conseil a reçn en la 
forme suivante üne pétition signée par la 
moitié des citoyens résidant dans l2 v ille : 

“Nous soussignés, citoyens de la ville de 
Duck Lake, demandons par les présentes 
au Conseil de Ville de la dite ville de pren- 


aux citoyens de la ville une loi municipale 
autorisant le Conseil à donner à la Compa- 
gnie *‘Dominion Milling, Limited”, l'em. 
placement où se trouvaic le moulin appar- 
tenant à la Compagnie - “Farmers Mi. 
Hing,” de Duck Lake, comprenant cinq 
acres de terre, des -moteurs' :à vapeur 
de 60 forces, des houilloires et un con- 
densateur, comprenant: aussi les fonda- 
tions en beton de la bâtisse du moulin, 
un étang réfrigérateur, deux ‘puits et|. 
une voie ferrée, et à donner un octroiï, .en 
argent, de $3,000 à Ja Compagnie Domij- 
nion Milling lorsque leur moulin sera con. 
struit ; pour, pourvoir: aussi à ce qué la 
Compagnie “Dominion Milling Limited” 
soit exempte de täxes pour une période: de 
dix aus à partir du ler janvier 1912, . 

La valeur des propriétés dans la ville su- 
jettes aux taxes est de 8216,440 d’éprès le 
dernier rôle d'évaluation. Le, montant .des 
débentures dûes par la ,ville est actuelle. 
ment de $800 payable en versements égaux 
annuels de $200 portant intérêt de 8 pour 
cent par année. 

‘En conséquence, la Municipalité: de la 
ville. de Duck Lake par le Maire et son 
Conseïl décrète ce qui suit : 

ji es, Que la-ville de Duck Lake accorde à 

ie. “Dominion Milling Limi- 
tea Les Pemp ment où se trouvait le mou- 
lin & la Compagnie “‘Farmers Milling”, de? 
Duck Lake, «comprenant cinq. acres de ter- 
re’enViron ; lés’ moteurs -à: vapeur - -de 60! 


RE 


les fondations en beton de 1 à bâtisse du 
mouliu, vus étang réfrigérateur, deux puits 
et une voie terrée. Î 

20. Que la dite ville paye à la dite Com- 
pagnie un octroi de trois mille dollars. tn 
trois versements égaux comme suit : 

S1000 le + septembre 1912 aussi ô6 que ; 
lé moulin sera achevé. ' oi 

S1000 le + septembre 1915. 

$1000 le + septembre 1914. ; 

30. Que’ la dite Compaguie, "Dominion : 
M iling, Soit eXempte de taxes (excepté 
des taxes scolaires) pour une durée de dix ; 
aus à parbir du ler janvier 1912 inclusive. Ë 
ment. ‘ : 

4o. Que la somme d' argent, nécess: uire | 

comprenant SS00 pour l'octroi’ mentionné 
dans li clause 2 de cette loi münicipale vtt 
500 pour le paiement à la: Compagnie ! 

‘‘Farmers Milling”.de la propriété men- 
tionnée dans la clause 1 de cette loi muni- 
pale, tous leurs droits et pr ivilèges divan 
ètre empruntés sur garantie de, la dite vil- 
le, 

50. Que Li période de ternpes sur laquel 
le s'étendra la dette séra de 20: ans, Et 1e 
montant de chaque paiement annuel sur 
cet emprunt sera de $200 portant iutérét 
à 54 pour cent par antiée 

66 Que le taux de Finttrèt sein 52! pour | 
cent et sera payé annue'lement avec cha 
que versement du capital. 

70. Que des débentures an montaul. de 
S$4000 satent émises pour les fins de cette 
Joi municipale. ‘ 

AVIS est done donné pa” les présentes | 
que je certifie que ce qui précède est. in 
vraie copie d'un projet de loi municipéle, 
qui a été présenté au Conseil ec qui pourta il 


être finalement adopté pur lui 1 obtifm | Toute personne se Lronvuriv : île seul chef 
lassentiment des citoyens ' É d'une famille. ua tour houune âgé de plus 


Le vote sur cette loi aura Jicu anx “bn. ! de dix-huit ans. peur prendre comme home 
reaux du Conseil, le mercredi, premier stead nn quart de section &ès terres du 
jour de mai 1912. entre 4 heures du matin | gouvernement dans le Manitoba, la Sas 
et 5 heures du soi: (temps normal region | Fattheuan ou Alberta, ‘ 
des montagnes) et les bulletins Sront Le demandeur doit comparaître person- 


comptés immédiatement après la fer: metu- i nelloment à laycnce ou x l sous-agence 
re du poil ? des terres du district. Une entrée de-home- 


Fe 


sinible Bnformiation. relativement äux: : prix. te, 


ÊE AY EN UE. NÔTRE- DAME, LWINNIPEG, Mas 
“| CASIER Posr AL. 1681. | 


A 


D ae 


NAXT 


RISUME DES. RÈG LEMENTS- COSCERX 
+ LUS HOMBSTEADS DU KoRn: 0GEST 
: DANADIER 


itchell 


F. HOPWOOD. stead peur être raie par proc uration. Sous | 
Officier-rapportpur ? ver taines conditions, pur le père, lt icre, ! : 
! ilefils, latille. le frère où la sum: da de-! î 
—— === | mandeur. É \ 


Î Devoms.—Un séjour de six mois chaque 
lannée sûr le terrain et lninise en-culture 
| de celui-ci durant nnterme de trois ans. 
: Un possessenr de homesteud penr vivre 


(Succrsseür DE W. Srogarr & CIE) 


À Vendre 


Le plus ancien Traiteur Libre de la Saskatchewan 


DUCK LAKE 


.4 Marechin, Sa-k.. Fownship 45. Kec-! dans un ravon de Hinilles de son bome- ! 
tion 3 36, Rang 6. une terre de 160 âcres, à i stead. sur une ferme de pas moins ‘de S0 
$23 l'âcre, !fures possédée ou enltivée pur lui. on pos- 


S'adresser À MN, OMER 


BESNER. St. {sédée par son père. su mère, son fils sa fil 
Cler, Co. Soulanves, P. Q. 


: lc. son frère on su steur. 

|. En certains districts un possessenr de 
lhomestend de bonne foi peut prendre en 
pr éemption un homésrend dans le oisinage 
duen. Le prix d'achat est de $3.00 l'âcre 
et les devoirs ont les anivants: résider sur. 
l'an ou l'antre homesteud. six mois chaque 
année pendant six ans, à dater de l'enre- 


J. M. Forestier MARCHAND GENERAL 


nr 
: gistremenr. du homestead. v compris le 
Ecurie de Louage | Temp nécessaire pour meriter den leneres. 
0 patentes du dit homestead, et en plus, en]. ÊÉt Traiteur avec les Indiens 


ture de 30 âcres extra. 

Un solon quia utilisé son droit de ho- 
mesteud et ne peut acheter de homestend 
de préemption dans son district. peut en 
acheter un dans certains districr< anx con. 
ditions suivantes 

Prix #3 Of l’âcre Devoirs : Residence de 
six mois chaque année EeérZant Lois ans, 
culture ile 59 cres et ronstraetion d'u : 
maison d'nne valeur de SSH). Î 

AV. W. CORY. 
Sous-ministre de l'Intérieur. 

N. B.—La publication non autorisee de 

cette annonce ne sera pas payée, 


| Dr H. Touchette 


Chevaux et Bêtes à Cornes 


à vendre et à échanger 
—(}— 


BOUCHERIE 


Bœufïs, Pores, Moutons, Veaux. 
Volailles. Soucisses, Beurre et 
Oeufs frais, Patates. etc. Tou- 
jour en main. 

——— — 


Duck Lake, - 


a 


n 


le 


F'ai Stock plus Considérable de estte 


partie du pays 


3 


MARCHANDISES VARIÉES 


Terres à Vendre 


NI 


JOFFRE EN VENTE UNE 
D'EXCELLENTE 


Sask. 


LES OEUFS bons « couver sont mon- DUCK LAKE 


trés par l'appareil Magique à Eprouver, 
qui fait regagner son prix dès la première 
convée. 2.50 avec prime pour faire con- 
naitre : 09 sans prime. Argent remis, 
si non satisfait. Prix ec détails complets, 
gratis. A\dressez vous à Mons. LOUIS 
NOEL. Barrière Lake. Sask. 


HEURES DE BUREAU 
De 4 12 hrs am. et de ] Ath pui. ! 


BONNE 
S PERRES 


LISTE 


CONSULTATIONS A LA MAISON 
A tonte heure du soir. 


PLANS DES TERRES ET 
VENT ÊTRE VUES A MON B 


DES LOTS PEU- 


COMPATRIOTES DE L'OUEST JREAU 


fin de vons faire mienxX connaître nos tabacs canadiens naturels (haché). 
Nons avons décidés de vous les vendre aux prix du GROS. Nous les S rare 2tis- 
sons de lère qualité. “inon argent remis, Plus tard nons donnerons es prix 
pour tabac en feuille. Jugez no$ prix FAY \ous mêmes. 


QUESNEL DE CHOIX, en paquets del 10, 35 cts. en ! 
QUESNEL. en paquers de 1-12 30 «ts, 
PARFUM D'ITALIE. eu paquets de 1-19, 50 ets 
ROUGE ET QUESNET. en puynets de 1-12, 43 te. 
PETITF ROUGE, en paquets'de 1-10, 35 cts, 
BLEU BRIAR. en paquets de 1-10, 35 cts, 
COMESTOCK. en paquets'de 1-10, 35 rs, 
CONNECTICUT. en paquets de 4, 30 cts. e11 
SPECIAL. en Let en livre. 2ets, 


AGENT POUR LA 


DUCK LAKE TOWNSITE CO. 


sers en Let en Hvre 40 te 
en set en livre ds cts. 

un } cen livre, 48 cts. 

en à et en livre, 40 cts. 

en 1 1bs 53 cts en Let en livre, 
en et en livre, 30 cts. 

en £ et en livre. 40 ets. 
Eeven livre, 27 ets. 


de qe 


SU els 


ss 


AAA + 


«Frank L'Heureux & Co 


| SUGCESSEUR DE HUDSON . 


Vendeurs de Ligueurs en gros Ci en détail 


86668 


IMPORTATEURS 
Des meilleurs boissons de France et de Hollande 


CONDITIONS: Comp'ant avec la commande, 


LA COMPAGNIE DE TABAG DU COMTE DE MONTCALM 


ST. ESPRIT, P. Q. 


| Duels an een ler male à 


1 CO CI SRUI 


A 


— ENGINE GANG. 


À 


Nos prix sont les plus bas possible ct 


une entière satisfaction est garantie 


E The Original and the Best 
7 “À ‘good thing is known by its many imitators. “Why buy a 'complicated s. 
“copy when for the same moncy you can get the. “Cockshutt” embodying : 
all the latest improvements suggested by years of experience? Madein five. 
saizes of frames to which any ‘number of plows may be attached, from fout 
to twelve. Equipped with either Stubble or Breaker Bottoms. Unequaiia k 
in turning Sod, and holds the record of a perfect scorein turningStubbl- ,. 
Special illustrated book on Traction Plowing sent on roquest, or better sil. 57 
Call For Full Particulars "- 


PAUL COLLEAUX 


AGENT POUR 


Hart Paor &, Idea) Gasolin tors. . Gaar Scott Thrashing Méchi F. 
: Melaughlin Carriage Auto: Co. Melotte Cream * Separater 
.: Raymond. Soving à Machines. ‘ 


